
LE NATURALISTE CANADIEN

REPONSES A DES CURIEUX

LE CASTOR EST-IL UN POISSON ?-Le correspondant J. B.
C. répond, dans le Bu lletin .des Recherches * historiques (li-
vraison de mars, p. 47),que cette affaire "ne fait plus ,de dou-
te pour persoine. La Faculté de médecine de Paris déclara
juridiquement que le castor était un poisson."

Tout dépend de ce que l'on entend par ploioîn.
Si, pour être poisson, il suffit d'habiter plus ou moins les
eaux, le castor en est certainement ; et bien d'autres êtrex
aussi. Par exeaple les maringouins, les libellules (ou de-
moiselles), sont des poissons, au moins dans la première pé-
riode de leur existence !

S'il s'agit de ce que la science appelle poisson, oh! alors,
c'est différent. Dans ce cas, il y a autant de raison de ranger
le castor parmi les poiisons, qu'il y en aurait de dire que les
poules sont (les reptiles.-Il doit y avoir longtemps que la
Faculté de médecine le Paris a fait un poisson d'un animal à
quatre pates, mamm iJère, à resp iration pulmonaire, rt e
d'u ne épaisse fourrure ....

L'OSIER EXISTE-T-IL AU CANADA ?-Puisque l'on fait des
paniers, au Canada, c'est qu'il y a de l'osier !

A la question dont il s'agit, posée par F., à la page 48
du même numéro de la même publication, il est du reste fa-
cile de répondre en ouvrant la Flore canadienne, Provan-
cher. On y voit que l'osier est un saule, et que nous avons
ici deux espèces d'osier, introduites d'Europe : le Salix vim,-
nlis, L., saulc osier-vert, et le Salix purpurea, L., dit osier
rouge ou Osier noir.

Quant à l'Osier du Canada, aux fleurs jaune-pale, que
V. Hugo (cité par le correspondant F.) fait croître à Saint-
Domingue, c'est un inconnu. dans notre flore, et probablement
aussi à Saint-Domingue : car les Saules sont très rares en
dehors de la zone tempérée de l'hémisphère boréal.


